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ces objects, que j'aooepte avec un bien vif
plaisiroomme le soutenir ineffaçable des
bons rapports q9 bius avons eues en-
semble et qui, je l'espère avec confance,
dureront encore des années et des

Après la réponse de M. L. . Des-
jardins, qui fut couronnée d'un
redoublement de vivats, tous les
convives, en y comprenant les mem-
bres du bureau de la rédacfton, plus
M. Cyrias Pelletier, avocat, et l'un

.des meilleurs amis du bureau, tsen
donnèrent à qui mieux mieu à. La
gaité la plus franche brillait surý
toute la ligne et ce fut un feu rou
lant de bons mots, de reparties et de
discours remplis de traits instructifs
qui durèrent jusqu'après huit heu-
res du soir.

Après la pr-mière santé qui fut
portée au patron de l'établissement,
vint celles à la rédaction et à la

presse, à M . Pelletier, avocht, au
gérant en chef de nos ateliers, à la
comptabilité, aux dames, à Guten-
berg, aux bons rapports qui doivent
exister entre le maître et l'ouvrier,
au personnel de nos 'ateliers, etc.,
etc.

Toutes ces santés furent reçues
avec d'enthousiastes applaudisse
ments.

Le souvenir de cette belle démions-
tration, en faveur de M. L. G Des-
jardins,.restera gravé en caractères
iceffaçables dans l'esprit de tout le
çersonnel du Canadien.

Joseph Norbert DUQUET.
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